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SESSIONS 
NIIUKIS GlItKCIS 
MCuiltMÉ ufij Irtui par le 

TU ItA-KfUne* 2D 
0*«OII «t D« )• OSAPBLtJi 

A.  CËDEFt 
IBTAHINtT - BAft.    ruf    do 

Snits èîntÊ- 
m tmOTmÊf 

IHËUBLËS 
à vendre 

StUe des adJuctlcaUtnis (ks No- 
Wr«B de UIK rue do Put^bla, 

Btude de M* Juquee IBLED. 
Docleur cd dratt, Notaire i> 
Ltll«. rue rte Ps».   n*   13   bia 

^ ttucoefiseur do M' Augusto 
flourei. 

Le VENDREDI  ïS JL'IN lî'IS 
I öeux beuree jfreclse«. 

A. Vendre 
par adjudication publique 

ftur (TAiiHcnii, li' 7 

 uée 4 divers i 
lowr annuel ite i. 

maE A PHiX ; MJOU) IrancS. 

^our tcpus DXkâeign^TK'nlf, 
ftgneav à M' lULfclD, ^-.JOùK 
%ime. rm de Pis, n* 13 bù. _ 

Etude de M' Pien« MüTFE, 
Nolaift à IJIle. 37. luo ch) 
l'HOpiU-MilHaire. 

VILLE DE LILLE 
(SectJctft de Fives) 

Itae nÊm-Ufirmtù, Q' ITI 

Cnule laJsoD ih tetfoe 

1^ tu J|i|N 1^12, â i; hei^x£. 
m~l| MUe dee ediuüiCAbme, 7, 

MISE A PRIX :  S7.0M tr 

Ubw te Ur SeptemlMie mi. 
eQj7W& 

Sulla dee adjiiJicaUoiu dew Nn- 
t/üiee do Ljlle, rue de Pùf-bla, 
n" ', 

■Etude de M- Jacquee IBLED, 
Döcwiir en droll. Notaire ft 
Ulte. Pue de l'as,   n*   13   bw 
tucctsscur   de   M'   AuguiW 

ourej. 

Le VENDREDI £^ JUIN 1912, 
h deux beuree precisoê. 

A Vendre 
par «djudicalion publique 

VILLE DE LILLE 

Rue    ican Jllcqut'^ (tuusseau no 

LNt: 

PIANOS et HARMONIUMS 150 Ptwot 
«n 3 HUgMiii» 

40 Grand« Prix it 

DipItnMS dlioiineur SCHIEDMATER 
Rmibaix iSII   Turin 1911, GRA-NDS PRIX afec féliciutms du Jury 

iraDi; MâNCEL, place de la République, 2, Lille 
TELEPHONS   410 7JU TEILKPHONC   4IO 

i,U ■oppmMtoa ou 

  ^__jaea, TODI veot «MarrBMews bw«ta«at 
adMguei Jouri et «aoi denfer, avwjiD ••■! 

iiw-an«ir*9ui K T. EQTOI diaore) STM noctiure 
I exfjiaaliia etruv« r«mDoure«n)Ml tm I (r. ■Iirate I !..   ...    »..,»■  .^gjjj^ 

r 

l20""iSï«i°""l20 
RENSPCNC  5UB TOUT 

TÉléiiiiudo Öi.si 
00.7275 

MISE A PRIX ; «Û.OÛO Tranes. 

Pour     In lis   renseifincmcnU;, 
s'adre&ser t M' ffîLLD   NuLimi 
& Lille. HK.* de Pas, n' 13 bi.*, 

"•.an 

Etude de M* Emile LtFEDVRE. 
Douleur en droil. Notaliw à 
Lille. 44, rue Dasäe. 

Loos-lez-LHIe 

Terrains à bâtir 
A VEISDHË 

ô p^l'i' de 10 [ranci le niùlre 
casré. 

Lotissement au grc des onia- 
teura. 

(Jrandes [acilltéi de paientcnl 
T29Ü 

Dans tons les Cas 
{CONfti;LTEZ Dr SUITE 

M°'GAI'QU1É 
Sage . Femme de l' cl^asp 
de la l'aculié Jo Mtdeiine 
^io     Lille.    35.    Kuilevard 

Bigè-Dniiel,  ii  Lilk. 
de neul heures à ^pl heures 

liisoi spéciale 
d'ArcMcheHfil 

iTi>r(,tt pensionnaires b.  tùu- 
le   époque    se   charge   du 

pLicenienl des enlunt- 

[flPITilLISTES_TR01HPes 
La  Banque Spéciale des Va- 

leurs non cotées, 7,rue Thiers,Lille. 
achète comptant tous les litres non cotés, dépré- 
cies ou invendables ; ne reçoit ni fonds ni titres 
en dépôt ; ne s'occupe d'aucune opération de 
bourse à teruie. Titres coutre argent. Renseigne- 
ments gratuits sur toutes valeurs. Pas de combi- 

'naisons louches. Ne rien acheter sans nous con- 
sulter. 7220 

Tire-Liil, Ribereis 
stierrTEs et POIRES 

OFFRIS [TO{IMc.-o.Mw\ti 

RETARDasEPOQUESi 
(donleurs,   lrr*oul»i^(ie,   («turd» OO »uppiesBiou» 
«■«nd vm% m.wtt,% ••■»« tMIt ■«•■ reanltnt 
«ort»M«t«.f.COnffjrt..i WC«NX,Pft--((»é<>>*,M.fiu((V«v;  1 

gui nul hg'qutrt an mut« êHIciot, jtnnf >t M'H jinj" 

Uu. 

d'emplois 

ON DEMANDE 
uNaSBclE (joiir iiLelWT, 

pivlvrem.« iftruÉW dacliinni.stra- 
lii«. Triis «.Ttcux, muni Luiuu^ 
rt (ère WCS. ' 

Hepi<ases   aux   bur>&iiix    du 
lournol aux leUrc» \ N C. 

IB) 7438 

86, ni EHierioolu, 60, LILLI : 

60 Ans  D£ SUCOÈ 

PILULES MOBIStRï-HODUl fn»letrl 
h^gttif vegetiü. Mfuralif é¥ una. nerutn its 

iuu^n, mtoif^f fntt.u fulSuSc. m»^t. 
t/ftclmi nf^euui : ciUÉBcnl l#a bumeur* et lea 
[Ulret, a r( U ilfBitttre et k 

idÏMdTfalitfâii, 

at, HUE LOUIS-LE-gWIlD. MWS»>i«iyW|«PMRMACia 

gltlret, a naiio - Entrer ta ilfuture et l 
ruialat-M««^ w cU3ve twlia.dü«ciawD 

. wuiAiaieia}>emi,tc»<ma,priirÜ.Mtior 

FilirUne ne Lavmen Mtciilgia 
Le Dec Dim mm 

m tMPORTAtlT 
Nous  pii'i r lien Is Its Ile 

ri'iiteOre le 
lexie de l^r« annonrei avani 
t:i>U HLlItlC!«. A pertir de 
i-nic heure, il nou» sorail ihf- 
(ii itc de onranlir, pour le len- 
il<'i(iHin malin, la boniH' cx^eu- 
liun dc^ ànircs di? itublkilé. 

On liiiaiide m MB! 
do fiuile, serioufie. 30 & 35 ans. 
prendre l'adrosse au bureau tlu 
journal. 7418 

ihidtt de U' DUPOtJtl.Notau« 
il&fDeay<>ra et de M* MA- 
THTAS, Notaire à ^Vavnn. 

U Ckipilli i'imeiitldm 
A l'Aroiéc. HK Hark 

16 Maisons 

recqimu^) 
deiuaiKtËa hOT imporUate um- 
eon de CAFÉS du HâvM. Ecri- 
re Le Havre, boite pusiaie w4. 

no. 7481 

oBMres carre« de ter- 

A ADJUGER 
L« U IVIS 19U^ k i tmiTüB. 

MÏ'éUide dé M* £)UFûCB7«i 
ïfceenoe d« M' MATHIAS 

FOTERflii KÖRSAAL 
BE LILLE 

Bttoaofchettrai]« DAMES 
APfiBITIF-CONCSRT 

{de 4 t T beorea, 1M li«r- 
cr«4ifl et Dlmanoliea 

SiïBfiEUBRS 

LACOMPilGMESIMR 

LILLE 9,    RUE    NATIONALE. 
97,    BUE    UÉON-GAMBETTA 

ROUBAIX 
aO, GRAND&nUE, 30 

TOURCOING 
ar.Rue i\AXIO>IALE,37 

GRANDS PRIX |i 7 ÛRANOS PT?IX 
>»rl«1900-»ru«»ll««W10 \l •«int-Lault1»04 

ExiguriemmSiugeTsuriebrasstis bâtideiimacbine \ 
tnMiToNFRANClÔrPARTOUT^ APPRENTISSAGE GRATUIT 

DDpiPsur sig. ft lüu» de-'. I'.' 
m^l Herab lOani, R.d'aTance 
Piiillard, '£), rue Monge, Paris. 

no.iSuo 

OLIVER 

PARAPLUIES I 
31, Rue Faldhtrtt«,  LILLE 

I f »r «»Ile 11« Vin PB BAIL »  A *  A 

»-     OU 10 JUIN A m JUIN] 
MET EN VENTE 

PIIIPIUIES 
OIBüEliLES 

[|||||IES,EI-tilS| 
FOUIillEllliX[llll,itc. 

Plue de ïOMacliuk-^ "I.IVEn 
Kout & la l'réfujUiit du Nord 

Envol  RraliiU du Catalc^ue il- 
tueträ n' 6 par 

M. d« COSTA LEE 
17, ne Faidbdrba, LILLE 

■iv),iiiiii.iv.' mw 

intlTIKiw 
CrMltir*tToDi).}Ou« 7ui biyo. Pari*. 

 tiihi-lMrilli »■ KtLitiiM 

RABAIS FORMIDABLES 

Monte* yos Vollerem 
^ Oi«!(iii.\ de loulea races depuis 1 fr,    Dingali'^    r-ugi 

^0 bk'ii. .i.>rjil. serin, etc   10 oisoaiiÄ  i\^s<:,v\\%,   15 Ir   l'o 
^^V ruclio vcrie. 1 (r. M. IVrroqueis priHimU. 40 fr   l'elitf 
JKa F na«.'; dressés  W fr. Grand   arriva««   de   pciTu<|uels 
Ur punaiil et sifflant, depuis 35 fr. 

Grtiid trringi dlÜMiu dn SMgil 
Pi'ix lïoniiiil erili« loule roni-iin»!""   \l.i.-"fi di' ronliuiH;^. 
.\i'lml-ErhiUiR«.'. —  IjiLaliiuite tr-m. ■ - r- .i-'nitidc. 
CAPPV. SucreHficar de V.A:\'III::%'UIIIE»«<.HE 

LliXK, 5, rue des Ponig-ile ( uni.i.e , ., l.ILl-E 

73» 

(I LE BON GENlHI 
4,  Hu« du  VI«M»-lll»rché-au«-Wouton$,   ULLE, J 

ïend de tout à Crédit 
à partir d« IJIV frnne par B«msme oa  QUATRE rrancM PM E 

IWOTCLETTES.   V<,TEIiENTS.   MOBlUOtS,   MACaiMES   k   rxiBBOE 

001IDITIOIC8   DB FAVEUR  AUX  POHOTIOMHAIRBB 
Cxp4éiti4ni, Smballcigas, Eehcntitlani, C'tmt^fuël Jrann 

M«toM> k  CAI.AI8.  DVNKKHWI'K  ri  SAlNT.«UEMTtN 1 
Ventes par MM. les Notaires de Lille 

Sali« des Adjndicationu, 7, rue de Puébla. à % heure« prérise«,   le   l'endredl   »S  Juin  1914 
a ''IMMKHOI <^ l»ax. ft piu$ offr-anl. et mémm pour i^ mue à prix & défaut cfauirc cOcAe^iflJIff-, 

NOTAIRES DÉSIGNATION SUIVANT L'ORDRE DES VENTES 

M' DEVEY 

M*   MOTTE 

M*laLSO 

1 — Lille (Fivei), 7, roe de Lannoy, Maiaon  

, — Lille ^FivesJ. 217, rje Pierre-LegMOt], M8'»0QdeConi- 
merce «rec porte caehàre et 361 &q 37 dmq de terrain 

, - PrettD, lien dit : HanteCrit«, 28 a. 79 ca. de terre.    . 

. —    — —    I UCoorinl, 39 a. £8cB. 

, —    — —    : La Voyette, 38 a. '4 ca. 

. —     — —     : Oravcl        35 a. 47 ca. 

. — mie, 6, raa do Uont-dc-Piâté, Maiaon   .... 

. — La Madeleine lei-LUle, 2. rue Je«Dne-MaiUotte, Mai 
soD de rentier  

9oa 

Libre 

tâ.a) p. iffipdU 

160 

plUB 

impôts 

' La M^dolciuQ-Lei-Lille, 4, me Jeanne-M ai Hotte, Mai- 
son de rentier ,,... 

10. — L^ Mi^^aÀV'lei Liüa, 8. ma Jeanaa-MaillotU, Mat- 
ton deTreauér  

11. ~ La Madelgine-lei-Lille, 10, rue JeaDne-Maillotte, Mai- 
■oti do rentier  

12. — Lille, 7, rçe d^ipiens, propric-té avec  3  corps de bAti- 
ment« et jardTD, d'anè contenaDOe de (S>i mq environ. 

13. —■ Lille. 36, rue Jean-Jacqaoa-Roaseef^u, propriété de rap- 
lÄjrt d'une cootenaiice de 423 n»] edViroa SQBcep.d« 3000 

U.  — Lille, 1, roe Camille Desmoulina. maison de rentier 

LOYERS     MISES A PRIJI 

i.ass 

1.27& 

1.109 

6.000 

8.300 

8.300 

7.&0(> 

40.000 ' 

20.000 

33.000 

Vvis, et cetie-ci empruntait aux circonsteii' 
■M UO« autr« Importance que ccUe-lA 1 

Tant qu'U s'KgU d'afftrnver au nom de 
Mnque gouvernement une apiMt>bation de 
l'oeuvr« com.iiune, t* de fiier sa pail con- 
M>utite en hi>Dimes, «n canonB, en aéro- 
Mra ,& Ja can«tHiitii.>n de la Muraille blan- 
«ke - le iTiol de I An 2U00 avait fait 
Mrtune et les diplomates, au Li'uvre, rem- 
pliraient couramtncnl — tout alla fort bien- 

Le prinot allemand, après des mots amers 
•Qr le« évér^menta lerrü)tes àe la an de 
l'année, promit trois cent mille bununes, au 
mn de »on empereur. 

Le contingent anglais att«indrQJt cent vingt 
IbiUa. Iltalient cent mille. Rri-r. on obtenait, 
•n réservant l>ien entendu, iwur chaouf jmy« 
fOocident tes garnisons inaispenaabWa dans 
rlntérienr et les contingents dispcmibles en 
MB d'un second appel, voire d'un troisième, 
an total qui npprocbait d'un million de sol- 
dats occMentaux, prêts 6 partir pour tes 
Mfppes russi^ 

l'n oiilboK d'Occidentaut et un million de 
lliisaes. »oit deux millions. 

Deui mtllioos de Blancs armé«   avec les 
Aornlcrs perfection n^ments contrs sept mil- 
Bons de Chinois, la proportion pouvait aller. 

Les plu« p(«aimistes reprenaient oonflaiv- 
~"   t la Bourse de Paris, inform« d* ces rt-- 

HOM avant même quelles   tussent   vo- 
> refaisait en quelque» mmutes tout le 

'■Mrdu depuis trois semaine*- 
—"'' - la ce bel «ccorri mena« tout à 

r 4 la plus déplorable des dis- 
I vofon« le moment où la bs- 
'«•neer entre les diplomate«, 

B Tamoar-propre froissa, l'en- 
, fMsioas éternHIemenl   hu- 

Mn pfMes   à   brouill'-r   les 
\, Jtttom un« loi« de plus l'un« 
") ces nations * 1« veili« de 

tf«r leur o>iainun salut, s'il, 
I «w«r«, «1 giH !«• «rtuwa 

n'insinuèrent pua une seule fois dans leurs 
discours. 

Quand on eut décidé que les armées de 
l'Europe serait;nt mnvs en niarche verc la 
Kusste dés le lendemain, il siigit de décider 
à quel cbef suprême, eltes devraienl obéir. 

t^ul les dirigerait de haut 't 
t^ui donnerait h leurs g^néiaui des Ins- 

tructions formelles 1 
LKUX millions d'bommes allaient agir 

suivant dee plans qu un unique cerveau de- 
vrait ct.incevoir, ou mettre »u point après 
conAultntJun d'un grand conseil de guerre. 
Il fallait un homme. Il eût fallu .Napoléon, le 
grand, celui d'AusterliU et d ii^na. Le trou- 
verait-ûn T 

La discussion s'ouvrit A quatre heures sur 
c« point.. 

Je ne tes considérais pas comme négliftea- 
ble, certes ; mais on m'eût birn l'-tonné en 
pronostiquant les orages qui aliment sortir 
de M 

La courtoisie voulait que Berlin, la délé- 
gué français, proposât un général russe. Il le 
proposa. 

La Russie était, en effet, laltiée ûr la 
France depuis quarante ans poi-sés ; 44te 
foumîMait le tiers dns soKl»t« pn>mis A la 
Muraüle blanche ; c'était «ur son territoi- 
re, déjà envahi, que w n"K''>ntppr»ient lus 
armées des pUMsances H qiw se livrfratncU 
les batailles ; il semblait tout indiqué qu'on 
ChoBsIt un de ses ^ftnérsux. 

A quoi le prln:3e de Cratohoim-Mittel hau« 
oppoaa des argumeois assrt peu ccurlow. 

La Ruaaes. dit-il, n'avaientjamak baKu 
pereonne. que lot for-» en IKT,, et encr»pe, 
ton! jii^ie II falla-t I la Muraille blanche, 
pv>ur qui;lle tùi soMe el tint b(in contre la 
rué« imMoe. uo nmçc« «périment* La prin- 
ce praftoaaK 4onc pour te poste de directeur 
suprême dM arm«as eo«Uf«et \ß (el<l-m«rt- 

Sca tiik-nls étaient lndubital>lei9. il lt»!ks aasonblK^ délibérant«» qu'un ne iiuut 
avait m»ntrée ai coure de la dirnièn! cnm- s'enlcmire et qu'il faut flaiouiier... 
pognc df Lorraine. Par «upcrult, son Oi-m, Seul un homme a ^arâô #m 8ang-<roid, 
semblait (indiquer «u choix de la ounfcr-n-'c'est le jeune rcpréecolatit de l'Anpetrrre. 
ce. MauTCT viMilanl dire ma^on en aHe-1 Au m'wnent où le préaidont va fnire le 
mand. gesie f4«.-heu)c, si grave en ptuxirbe i>ccurroh- 

Mai« le priQce ne (tùeait pas état de cet ct^ que nous s^mnios tout éin is dans nuLre 
cnfaniilla^t, dit-il. i caclictle où nous appréh>iiduns une caius- 

— HiHUL'iieemünt I Interrompit »vèc  hu-   tro4ihe, Tom Davis lève la main et deman- 
mcur le c'>inte YermcJofl. de la pitn.le. 

Adv<Tbt molencoeilPeui I II faUiit l^'ut gfi-      (jn ae rH«icd pour l'écouter, 
tel- c< clHUiger la face du ininde.  A    quoi      ^e  président l'invite  ft   porW cl  adjure 
tiennent lia destiû^ioe des i>, iples 1 I „^ collègues  de ronrn'rvir kur sang-froid 

Vuici que les délégués h iigitenl sv Ifurb I ,|,.v^,t j A.-ic qUl »aviuice vers n-.us £i mar- 
siege«. o-ux-ci t*Mwnt pour un Rusie, ceux-'^hMi tnrj-i>,-* MC\ 
là pour un AUcinand. 

3' 

, ehe« (0fcét4 (»ic) 
I    Ak.pii. Irt« 

U r-TréA^ntan' *><? '"^'*"''f*: ", »ryoi, | „p, „^0.,^^ ^ n oonTérence,   pour 
était de pays r.>m.ind ,rut ft cet mstan»; ^(„„»|p'^^^j^ dacoord. de chounr ( 

nouveau baron- 
metlre 

-,        ,   . ^. ,    loiil'le "monde dacoord. de choisir comme 
lidé€ de pr>poBor, au nom dun »roupe, le djr,^i^„r suprême des opérations militaires 
choii d un général français i „„ j^nérol belge. 

Côlnit augmenter la confusion. ;    ^^^.^^^ ihiat-wrft de l'œoï de Colomb qui 
Les adv.-rsrurcs au lieu de F"'"P*^'/'"^ .se recommence. Il (allait v i^^^r " 

camiis en foniient tr-ii«, 'la siuitTpcHent 
H« M disent des mol« aigr«. que le presi- 
dent Berlin,   (ort ennuy*.   eicus* de  S'MI 

Peu ii pou le« létc« se oahnenl ; 1« solu- 
tion propoaée par l'ambaiside-jr du Royau- 
me-lJni raille un h un tous les suffrages, 
chacun «fl dwnnt que par ce chnjK, si B<»n 
idée ne prfvnut pa«, celle? de s*» .-»dvir^ni- 

pScmî,".   innl^r,   «Jrtropli™,  ir,»!»  il      " ny • pns *=>"-'T*<'' !''"'?. '" 
nous sf^ibli 
impeccable courtoisie.   „       .      _. ,, 

L'atmosphère s'échauffe : le prince aUs- 
. .      .   ■: a.    •...„=,%   IUAHU/IIII    a\rnf  ll>lir mild aTromle ru"o *<-rlvonl avec lei.r mal. c,«! un th.^orlcKr. réputé  El puis ».u 

^Jtf Itel liatZl» Hin» 1 »ir, rnrnme piur uïéremenl exclal l'événanjlK i|-uil aulre_< 
.„uttrer d« p«p^l™l 1»' <" vi"-"»-™ pM 1». 
qu* noui, dan» k broutulia plu. donK d« 
minute M, minjtfl. 

B\miM c'iwt lé tojr d« B«Jvl. ^1 comm« 
les pt..ni[>ot^nti8ii« WBl debout pour «! dt- 
re *«. la» dd c)»»« d*ii««r««l>l« .1« Pf*«- 
dMTt Bertln %o lève ao»l, prend »on CM- 
»W JBrtt » ■• oo«nlr. •• —-^"'■^~ 

(innuaiMt, 
;i«ntl belge 

Prialm-'nt n'ca* plu» à faire. 
Il n'a jamaiJ comJiandé devant renneml, 

lui donc le rang «iiprtmo 
honneur 1 

et   le suprême 

DHTX TVMOINS 

il èMt temo« qu'on »e mit d'accord. h\\ 
miment d atooltowr la eoncluplan de w* tm- 
i£u m MÜim\ U cStaMlteca Malt «ni-. 

BÎK p!u- son pr^eidont d'une dépêche tcrhJ^e 
en sa ctHicision. 

EUe vcùit, comme It's prcoèdcntee, de 
Saint-piHe^urg, ot cétait le minietère de« 
/Vlfairi'8 éTranf^i-* qui la communiquait 
aux plénipotentiuiree assemblés. 

Elle disait : 
<t Malgré dis efforts surhumains, l'armée 

du fanerai Vladuniro< n éiè Itnalement dé- 
bfirdée par les iKtriM des Chinois et re>etée 
en deçA dirkmiUk .nprès avoir p<:rdi9 la 
moitié de ei^e effectif« 

« Le« Jaiinei sunt cntri'ai dons la capitale 
sibérienne ce matha, ♦ janvier nu p»** jowr, 
incendiant km maisons qui .sont presque lou- 
f« (T. b-iis. et maaaacrani t'>us k« humains 
qu'ils ont rerMWntiés sur leur passere. 

1. NI r&ge, ni le sexe ne trouvent pilié de- 
vant eux. 

« L'esodc de trente mttlc habilanJ* de la 
vrtte a commencé vere l'Ouest, h iruvpr« la 
neige, de« hier soir et A pied. 

Il La ligne du tronesibènen est coupée en 
dix end rôtis. 

<. 11 ne laut piu« songer eu chemin de 1er 
h partir do Krasimtarsk. 

Il La destruction d'lrkoul«K après un pilla- 
ge effroyable est CfinSiwin.-e fc cette heure. 

« On ne peut se taire une **e du nombre 
de Chinois en armes qui ae répanden» par 
toute la province. L'avant-garde de ce4te «r 
mée jaune «era dans hn« jo<ir« A Zima ; rtle 
marcV ù raiaon <»e iwnt« kttomètree par 
jour f* se dirige évidemment sur Omsk, 
comme crtle de Semipahitinak >i. 

En toute h&te, nous fegagnoti« le« bure«ui 
du j^iumal ,^ 

PtÉfi« osl plui ém-J que jamais par les 
nouwllefl vrnies ou fausse« — car 11 en sr- 
rive Hiism qui r.iftgèwml encore le mal - 

ue le tét*grepbe rtpand *uf IXorope en- que le 

Noua .vinuiKfi ihiUiés <le recevoir dans la 
soirée la viert»; dt; Ti->in Davis. 

Aussi simple qui' nnauère, H nous expri- 
me tniul le n-groi que lui cause " c<-tte U»- 
teinjM^üÜve urrivèo dus Jaune« dtuui son' 
métio^ H. C'est la formule plaiaanic dont il 
He sert n^rr nous apprendre que cette foi», 
encoi-e il n'auni [»es la joio de conduiri.- à 
l'aiitul Sa chamuint^ Haricée. 

— Il 9oinbk>, nous dil-il. que la fotulilA 
p'ftcharne  à  (kworganieep noa pn^els.   - 

Le güuverxwinent 4u rni vlmt «n end d« 
lui donner, por téi*phone, l'ordre de rega- 
gner Londres, d'où iH ii.-irtip»» au \<\UH vile 
avec le titre de hiiut commiSMire du gnu- 
viTneiment auprès du général .SmilliKi'n, 
cominundunt en cht>f do runnéo ai^^laiWa 
Ctmque pulManoe n tlé>j& nommé un di|ilo> 
mat*; à ce poêle temporaire. 

Il B'enlretiertt quélqiierf instant« nvt>c i>ou# 
rie iiifccroyable somme d'iiffurts qu'il faudra 
dévoloppor, dans biulcs les capitale« occi-- 
dentale«, pour mcltre en fourgon d'ici <* 
mois au plus tard un million de combat* 
taiils. 

Les troupes de la C.rande-Brelagne wW 
drtmt, pour les doux tUTS, des aanuaou« «J 
l'Angtelerre, do lEeossî <« de iTriandA 
L'auire lie« «tTH fourni pa* l'année de« 
Indes, qui pourra wul-etre retarder la nr-iS: 
ehe d« Chinviïs au S\M1 d« i'Aaie rues^, ca 
les cononnant h nA-ers. 

Tont«;foi«, tl redoute que le« Ir'i« céMé'. 
les république« neient pris A ce propo«. 
leurs sûretés et ne préparent i>oiir 1 Inde une 
nuBirlème armée, qui sinfiltrenutpar 1M dâ- 
filés praUcable» de l'Himiàmya el du Kach- 
mir. <■* iutor#.> 

ifiii,   4u protrti a« Nor«, rut da ''*'(\'{|J', **" 

'      UitnslK^ LBBaU». 


